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Description

Domaine Technique

�[0001] L’invention concerne le domaine des sports de
glisse et plus précisément celui du surf des neiges ou
snowboard. Il concerne plus particulièrement un élément
interface mis en place entre la semelle de la chaussure
et la fixation (ou la planche de surf) pour combler l’espace
vide existant entre la semelle et la fixation ou la planche.
De tels éléments interfaces sont couramment appelés
dans le domaine du snowboard par l’expression anglaise
de "gaz pedal".
�[0002] Dans le reste de la description, l’invention est
décrite dans l’application au surf des neiges, mais elle
pourrait être transposée à n’importe quel type de planche
de glisse tel que ski alpin, ski de fond ou autre.

Techniques antérieures

�[0003] Comme on le sait, le surf se pratique soit avec
des chaussures rigides ressemblant à des chaussures
de ski alpin, soit avec des chaussures souples coopérant
avec des fixations présentant les éléments rigides, no-
tamment une gouttière arrière, destinée à procurer les
appuis à la chaussure souple.
�[0004] L’invention se rattache plus précisément à cette
famille de chaussures souples et de fixations adaptées.
�[0005] De telles chaussures sont en effet utilisées pour
leur qualité de confort permettant à l’utilisateur de mar-
cher sans gêne lorsqu’il a déchaussé sa planche.
�[0006] Or, pour permettre un bon déroulé du pied lors
du mouvement de marche, les chaussures souples pos-
sèdent une semelle qui présente une légère courbure
telle que les extrémités avant et arrière sont légèrement
surélevées.
�[0007] On conçoit donc qu’au niveau des extrémités
avant et/ou arrière de la chaussure, lorsque cette der-
nière est mise en place sur la fixation, il existé un certain
volume inoccupé entre le dessous de la semelle de la
chaussure et la face supérieure de l’embase de la fixa-
tion, ou bien encore la planche de glisse proprement dite
en fonction de l’architecture de la fixation utilisée.
�[0008] Ce volume exempt de matière ne permet donc
pas à l’utilisateur de transmettre des efforts au niveau
des extrémités avant et/ou arrière du pied, dont on sait
par ailleurs, qu’elles constituent une des zones principa-
les de transmission des appuis.
�[0009] Il est à noter que ce problème de la transmission
efficace des appuis se pose de façon plus importante au
niveau de l’extrémité avant de la chaussure, puisque les
appuis au niveau de l’extrémité arrière de la chaussure
sont assurés de façon prépondérante par la gouttière
arrière de la fixation. Néanmoins, l’absence d’appui effi-
cace au niveau de l’arrière du talon de la chaussure pro-
voque des imprécisions au niveau des sensations reçues
et donc de la conduite du surf.
�[0010] Pour résoudre ce problème, des solutions ont

déjà été proposées.
�[0011] Dans le document US 5 503 900, on décrit une
fixation dont l’embase comporte des éléments addition-
nels situés aux extrémités avant et arrière. Ces éléments
forment des cales inclinées, dont la face supérieure est
destinée à venir au contact de la semelle de la chaussure
au niveau avant et arrière. De la sorte, les efforts exercés
à proximité de la pointe de la chaussure sont transmis
en direction de l’embase via cet élément formant cale.
Le jeu entre la semelle de la chaussure et la face supé-
rieure de l’embase est supprimé, ce qui permet une trans-
mission des efforts dès les premiers mouvements de la
pointe du pied. L’inconvénient majeur de ces éléments
formant cale est qu’ils ne peuvent pas s’adapter à diffé-
rentes tailles de chaussure, et qu’il est donc nécessaire
de les repositionner à chaque fois que l’utilisateur change
de chaussures.
�[0012] Par ailleurs, on a proposé dans le document
WO 98/42419 de rendre les cales réglables en positions
longitudinale et transversale pour pouvoir s’adapter à dif-
férentes configurations de semelles. Cependant, l’élé-
ment ayant une forme déterminée, il ne peut pas corres-
pondre à toutes les formes des semelles des chaussures
sur le marché.
�[0013] Une telle solution présente donc l’inconvénient
majeur que l’élément formant cale n’est présent que sur
une partie de la surface de la semelle de la chaussure,
de sorte que la surface d’appui de la chaussure n’est pas
intégralement utilisée et qu’une partie des efforts exercés
par l’utilisateur n’est pas mis à profit.
�[0014] En outre, on observe qu’en fonction de diffé-
rentes courbures de la semelle de la chaussure, il peut
apparaître un certain jeu entre la semelle et l’élément
formant cale. Ce jeu produit les effets néfastes précités.
�[0015] Enfin, un certain glissement entre la surface su-
périeure de l’élément formant cale et la semelle peut ap-
paraître, ce qui limite l’efficacité de la transmission des
efforts.
�[0016] Un des problèmes que se propose de résoudre
l’invention est donc celui de l’optimisation du contact en-
tre l’élément interface formant cale et la semelle de la
chaussure, pour obtenir la meilleure transmission possi-
ble des efforts.
�[0017] L’invention se propose donc de fournir un élé-
ment interface destiné à être interposé entre la semelle
de la chaussure et la fixation ou la face supérieure de la
planche, qui procure un appui optimal quelle que soit la
taille de la chaussure et sa géométrie.

Exposé de l’invention

�[0018] L’invention concerne donc un élément interface
utilisé sur une planche de glisse, ledit élément étant in-
terposé entre la semelle de la chaussure de l’utilisateur
et la face supérieure de la planche, de manière à per-
mettre la transmission des appuis exercés en direction
de la planche par l’utilisateur au moins au niveau de l’ex-
trémité avant de la semelle.

1 2 



EP 1 127 592 B1

3

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

�[0019] L’élément conforme à l’invention se caractérise
en ce qu’il comporte au moins une zone constituée d’un
matériau thermoformable apte à épouser après exposi-
tion à la chaleur, l’empreinte d’au moins l’extrémité avant
de la semelle de la chaussure, de manière à combler le
volume situé entre la face supérieure de la planche et la
semelle de la chaussure.
�[0020] Autrement dit, l’élément caractéristique est réa-
lisé en un matériau qui peut adopter la forme exacte du
dessous de la semelle de la chaussure, ce qui assure un
blocage en position extrêmement précis de la chaussure
par rapport à la fixation.
�[0021] La coopération des motifs de la semelle et des
motifs correspondant moulés dans la zone thermoforma-
ble assure une immobilisation quasi parfaite de la chaus-
sure par rapport à la fixation, quelle que soit la géométrie
de la semelle.
�[0022] En outre, le matériau thermoformable utilisé est
comprimé et donc rigidifié au moment du moulage par la
semelle, ce qui augmente la capacité de transmission
des appuis, notamment par rapport aux dispositifs de
l’Art antérieur réalisé en matériaux élastomériques.
�[0023] L’élément interface conforme à l’invention peut
être mis en place soit directement au-�dessus de l’embase
de la fixation, soit directement au-�dessus de la face su-
périeure de la planche lorsque l’architecture de la fixation
ne comporte pas d’embase comme dans les fixations du
type connu sous l’appellation de "baseless".
�[0024] L’élément interface peut également être dispo-
sé directement sur la face supérieure de la planche et
traverser l’embase de la fixation dans des ouvertures réa-
lisées à cet effet dans cette dernière.
�[0025] L’élément interface conforme à l’invention peut
être présent soit au niveau de l’extrémité avant de la
chaussure, soit au niveau de l’extrémité arrière de cette
dernière, soit encore à ces deux extrémités. Il peut en-
core former un seul élément couvrant toute la surface de
la semelle de la chaussure en s’étendant d’une extrémité
à l’autre de cette dernière.
�[0026] Dans une forme avantageuse, l’élément inter-
face comporte, au niveau des extrémités avant et/ou ar-
rière, et en dessous de la zone en matériau thermofor-
mable, une zone supplémentaire en un matériau rigide,
de manière à assurer une bonne transmission des appuis
exercés en direction de la planche.
�[0027] En effet, selon cette caractéristique, la rigidité
de l’élément interface, au niveau des extrémités avant
ou arrière, est relativement importante, et cumule la rigi-
dité de la zone thermoformable proprement dite avec cel-
le de la zone sous- �jacente.
�[0028] Dans le cas où l’élément interface s’étend sous
toute la longueur de la chaussure, il peut s’avérer avan-
tageux qu’il comporte, au moins au niveau du talon, et
en dessous ou à la place de la zone en matériau ther-
moformable, une zone en matériau souple, de manière
à assurer un amortissement des vibrations en provenan-
ce de la planche, et d’amortir les chocs notamment lors
de la réception des sauts.

�[0029] Autrement dit, l’élément interface comporte à
son niveau arrière une zone relativement compressible
qui absorbe une partie de l’énergie des vibrations trans-
mises par la planche, au niveau de la semelle où la trans-
mission des appuis n’est pas prépondérante.
�[0030] Avantageusement en pratique, l’élément inter-
face conforme à l’invention peut être recouvert d’une cou-
che de protection imperméable, réalisée par exemple en
un tissu enduit de polytétrafluoroéthylène. Une telle cou-
che de protection évite à la neige, l’eau et la glace de
venir s’insérer à l’intérieur des alvéoles de la mousse de
l’élément thermoformable. Une telle couche de protec-
tion peut en outre recevoir un décor.

Description sommaire des figures

�[0031] La manière de réaliser l’invention ainsi que les
avantages qui en découlent ressortiront bien de la des-
cription du mode de réalisation qui suit, à l’appui des
figures annexées dans lesquelles :�

La figure 1 est une vue en perspective sommaire
d’une fixation de surf équipée d’un élément interface
conforme à l’invention.
La figure 2 correspond à la figure 1 après thermo-
formage de l’élément caractéristique.
La figure 3 est une vue en coupe longitudinale de la
figure 2 montrant la planche, l’embase de la fixation
et l’élément interface.
La figure 4 est une vue en coupe d’une variante de
réalisation de la figure 3.
La figure 5 est une vue en coupe longitudinale d’une
variante de réalisation.

Manière de réaliser l’invention

�[0032] Comme déjà dit, l’invention concerne un élé-
ment interface destiné à être mis en place entre la se-
melle de la chaussure et la fixation ou la face supérieure
de la planche, de manière à compenser la courbure de
la semelle de la chaussure.
�[0033] Comme illustré à la figure 1, l’élément caracté-
ristique (10) peut être mis en place sur l’embase (2) de
la fixation (1).
�[0034] Dans la forme illustrée, cette embase (2) com-
porte un arceau arrière (3) passant derrière le pied, et
recevant une gouttière (4) articulée destinée à servir
d’appui arrière à la tige de la chaussure.
�[0035] Bien évidemment, l’invention n’est pas limitée
à cette seule architecture de fixation, et peut notamment
être utilisée dans des fixations dites "baseless" qui ne
comportent pas d’embase proprement dite, mais seule-
ment deux longerons latéraux, l’élément interface repo-
sant alors directement sur la face supérieure de la plan-
che (8).
�[0036] De la même manière, l’invention n’est pas limi-
tée à la forme de réalisation illustrée à la figure 1, dans
lequel l’élément interface (10) s’étend sur toute la surface
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de l’embase (2), mais elle couvre également des varian-
tes dans lesquelles l’élément interface est présent uni-
quement au niveau de l’extrémité avant et/ou de l’extré-
mité arrière.
�[0037] Comme illustré aux figures 1 à 4, l’élément ca-
ractéristique (10) montré à titre d’exemple non limitatif,
s’étend sous toute la longueur de la semelle (20).
�[0038] Comme déjà dit, cette semelle (20) appartient
à une chaussure souple qui est notamment utilisée pour
ses qualités de confort lors de la marche. Cette semelle
présente, illustrée de façon exagérée, une certaine cour-
bure, qui permet un déroulé du pied lors de la marche.
�[0039] Cette courbure fait que la pointe (21) de la
chaussure et l’extrémité arrière (22) du talon sont légè-
rement surélevées par rapport au niveau le plus bas (23)
de la chaussure située sensiblement de part et d’autre
de la voûte plantaire. Cette différence de hauteur est de
l’ordre du centimètre.
�[0040] Conformément à l’invention, l’élément interface
(10) présente une partie (11, 12) destinée à combler l’es-
pace situé entre les extrémités avant (21) et/ou arrière
(22) de la semelle (20), et l’embase (2) de la fixation.
�[0041] Selon une caractéristique de l’invention, ces
parties (11, 12) de l’élément interface (10) sont essen-
tiellement constituées d’un matériau thermoformable,
apte à se déformer sous l’action de la chaleur.
�[0042] Grâce à cette caractéristique, l’utilisateur peut
donner à la face supérieure (13) de l’élément interface
(10) une forme complémentaire de celle de sa semelle
(20), ce qui augmente la surface de contact entre la se-
melle et l’élément interface (voir figures 2 et 3).
�[0043] Plus précisément, lorsque la semelle présente
des reliefs crantés (24), la matière thermoformable de
l’élément caractéristique (11) se déforme pour s’insérer
au moins en partie entre les différents reliefs (24) et cons-
tituer des zones d’accrochage (14) très efficaces.
�[0044] De façon plus générale, la matière thermofor-
mable épouse le galbe particulier de la semelle (20) de
manière à assurer un contact aussi efficace que possible.
�[0045] En pratique, il suffit à l’utilisateur d’exposer la
matière thermoformable à une source de chaleur, telle
que par exemple un pistolet à air chaud, ou un four pour
donner temporairement à la matière une capacité de dé-
formation, puis d’appliquer la semelle de la chaussure
sur l’élément interface en le mettant en place dans la
fixation comme illustré à la figure 1. En chaussant cette
dernière, et en la serrant normalement, puis en laissant
refroidir afin que l’élément adopte, dans ses zones ther-
moformables, l’empreinte de la semelle comme illustré
à la figure 2.
�[0046] Dans une version perfectionnée, l’élément est
équipé d’une résistance électrique noyée dans la matière
ou emprisonnée sous les zones thermoformables, de
manière à être réchauffée par un courant électrique.
�[0047] De multiples matières peuvent être utilisées
pour assurer cette fonction de thermoformage, à partir
du moment où leur température de ramollissement est
suffisamment basse. On peut citer par exemple la mous-

se d’éthylène vinyle acétate à cellules fermées de type
ULTRALON® de la Société ULTRALON PRODUCT.
�[0048] Par ailleurs, et conformément à une autre ca-
ractéristique de l’invention, l’élément interface (10) peut
comporter en-�dessous des régions thermoformables
(11, 12), des zones (16, 17) constituées d’une matière
plastique relativement rigide destinée à assurer la trans-
mission des appuis exercés par l’extrémité du pied en
direction de la planche.
�[0049] Une telle matière plastique peut être par exem-
ple une mousse de polyuréthanne, voire un matériau
massif tel que l’acrylonitrilbutadiène styrène.
�[0050] De la sorte, la partie de l’élément interface (10)
située à l’aplomb des extrémités (21) avant et/ou arrière
(22) présente une rigidité suffisante pour que les appuis
soient efficacement transmis.
�[0051] Complémentairement, la région intermédiaire
(18) de l’élément interface, située entre les extrémités
avant et arrière, à l’aplomb de la partie centrale (23) ou
voûte plantaire de la chaussure, présente, en-�dessous
de la partie thermoformable (15), une zone en un maté-
riau relativement plus souple, constitué d’une matière
plastique amortissante.
�[0052] Une telle zone (15) peut être constituée en éthy-
lène vinyle acétate basse densité ou en toute autre ma-
tière alvéolaire.
�[0053] De la sorte, la zone (15, 18) de l’élément inter-
face (10) située en dessous de la voûte plantaire présen-
te une certaine élasticité qui permet d’absorber une partie
des vibrations transmises par la planche. Le confort de
l’utilisateur est ainsi amélioré.
�[0054] Dans une variante, une zone amortissante peut
s’étendre de façon relativement reculée vers l’arrière,
jusque par exemple sous le talon. En effet, la nécessité
d’une transmission efficace des appuis au niveau de
l’aplomb du talon est moins importante que la transmis-
sion analogue au niveau de la pointe de la chaussure,
puisque la gouttière arrière (4) de la fixation assure l’es-
sentiel de la transmission des appuis vers l’arrière. Par
contre, comme illustré à la figure 4, il peut être avanta-
geux d’avoir sous le talon une zone très amortissante
(19), en particulier lors de la réception des sauts. Une
telle zone sera préférentiellement réalisée en un maté-
riau amortisseur, viscoélastique, du type PODIANE® ou
SORBOTANE® .
�[0055] Selon une autre caractéristique de l’invention,
l’élément interface peut être enveloppé d’un tissu avan-
tageusement recouvert de polytétrafluoroéthylène des-
tiné à assurer l’étanchéité de l’ensemble.
�[0056] En effet, compte tenu de la nature alvéolaire
des mousses utilisées, il est préférable d’éviter que de
l’eau ne pénètre cette matière et en dégrade les proprié-
tés mécaniques lorsqu’elle gèle surtout si certains cons-
tituants de l’élément sont en mousses à cellules ouver-
tes. Ce tissu peut avantageusement recevoir un décor.
�[0057] Comme déjà dit, l’élément interface peut adop-
ter de multiples architectures pour sa coopération avec
la fixation et la planche de glisse.
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�[0058] Ainsi, dans une des variantes illustrée à la figure
5, l’élément (30) interface présente une partie basse (32)
qui repose sur la planche. L’élément (30) reçoit l’embase
(31) de la fixation, dans des logements prévus à cet effet,
de sorte que les zones thermoformables (33, 34, 35) de
cet élément traversent des évidements (37) prévus entre
les parties de l’embase.
�[0059] Dans ce cas, l’élément caractéristique peut pré-
senter des perçages (38) destinés à recevoir les vis de
fixation (39) de l’embase (31) sur la planche proprement
dite.
�[0060] Dans la variante illustrée à la figure 2, l’élément
interface (10) peut être soit collé sur l’embase, par un
matériau adhésif approprié, soit présenter une forme telle
qu’elle s’encastre à l’intérieur de l’embase sans néces-
siter l’emploi de matériau adhésif.
�[0061] Il ressort de ce qui précède que l’élément inter-
face conforme à l’invention présente de multiples avan-
tages, notamment celui d’optimiser la transmission des
appuis des zones avant et arrière de la chaussure par
l’élimination de tout jeu entre la chaussure et l’embase
de la fixation. L’utilisation d’une matière thermoformable
permet d’assurer une surface de contact aussi grande
que possible entre la semelle et l’élément caractéristique,
ce qui évite tout glissement ou tout jeu néfaste à la trans-
mission des appuis.

Revendications

1. Elément interface (10) utilisé sur une planche de glis-
se, ledit élément étant interposé entre la semelle (20)
de la chaussure de l’utilisateur et la face supérieure
de la planche (8), de manière à recevoir les appuis
exercés en direction de la planche par l’utilisateur
au moins au niveau de l’extrémité avant de la semel-
le, caractérisé  en ce qu’ il comporte au moins une
zone (11, 12, 15) constituée d’un matériau thermo-
formable, apte à épouser après exposition à la cha-
leur, l’empreinte d’au moins l’extrémité avant (21) de
la semelle (20) de la chaussure, de manière à com-
bler le volume situé entre la face supérieure (8) de
la planche et la semelle de la chaussure (20).

2. Elément (10) selon la revendication 1, caractérisé
en ce qu’ il est destiné à être mis en place au-�dessus
de l’embase (2) de la fixation.

3. Elément selon la revendication 1, caractérisé  en ce
qu’ il est destiné à être mis en place sur la face su-
périeure de la planche.

4. Elément (30) selon la revendication 1, caractérisé
en ce qu’ il est destiné à être mis en place sur la face
supérieure (8) de la planche et à traverser en partie
l’embase (31) de la fixation.

5. Elément selon la revendication 1, caractérisé  en ce

qu’ il s’étend sous toute la surface de la semelle de
la chaussure.

6. Elément selon la revendication 5, caractérisé  en ce
qu’ il comporte une zone thermoformable à l’extré-
mité avant et une zone thermoformable à l’extrémité
arrière.

7. Elément selon la revendication 1, caractérisé  en ce
qu’ il comporte, au niveau des extrémités avant et/ou
arrière, et en dessous de la zone en matériau ther-
moformable (11, 12), une zone (16, 17) en matériau
rigide, de manière à assurer une bonne transmission
des appuis exercés en direction de la planche.

8. Elément selon la revendication 6, caractérisé  en ce
qu’ il comporte, au moins au niveau du talon, et en
dessous ou à la place de la zone en matériau ther-
moformable (15), une zone (18) en matériau souple,
de manière à assurer un amortissement des vibra-
tions et/ou des chocs en provenance de la planche.

9. Elément selon la revendication 1, caractérisé  en ce
qu’ il est recouvert d’une couche de protection im-
perméable.

10. Fixation de planche de glisse incluant un élément
selon l’une des revendications 1 à 9.

Claims

1. An interface element (10) used on a gliding board,
said element being inserted between the sole (20)
of the user’s boot and the top side of the board (8)
so as to take the thrust exerted toward the board by
the user at least at the front end of the sole, char-
acterized in that it comprises at least one zone (11,
12, 15) made of a thermoformable material capable,
after exposure to heat, of matching the imprint of at
least the front end (21) of the sole (20) of the boot
so as to fill the volume between the top side (8) of
the board and the sole of the boot (20).

2. The element (10) as claimed in claim 1, character-
ized in that it is intended to be fitted above the base
(2) of the binding.

3. The element as claimed in claim 1, characterized
in that it is intended to be fitted on the top side of
the board.

4. The element (30) as claimed in claim 1, character-
ized in that it is intended to be fitted on the top side
(8) of the board and to pass partially through the
base (31) of the binding.

5. The element as claimed in claim 1, characterized
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in that it extends under the entire surface of the sole
of the boot.

6. The element as claimed in claim 5, characterized
in that it comprises a thermoformable zone at the
front end and a thermoformable zone at the rear end.

7. The element as claimed in claim 1, characterized
in that it comprises, at the front and/or rear ends,
and beneath the zone of thermoformable material
(11, 12), a zone (16, 17) of rigid material so as to
provide for good transmission of thrust exerted to-
ward the board.

8. The element as claimed in claim 6, characterized
in that it comprises, at least in the region of the heel
and beneath or at the location of the zone of deform-
able material (15), a zone (18) of flexible material so
as to damp vibrations and/or jolts from the board.

9. The element as claimed in claim 1, characterized
in that it is covered with an impervious protective
layer.

10. A binding for a gliding board including an element
as claimed in one of claims 1 to 9.

Patentansprüche

1. Zwischenelement (10), welches auf einem Gleitbrett
verwendet wird, wobei das genannte Element zwi-
schen die Sohle (20) des Schuhs des Benutzers und
die Oberseite des Brettes (8) gefügt wird, um die in
Richtung des Brettes durch den Benutzer zumindest
im Bereich des vorderen Endes der Sohle ausgeüb-
ten Kräfte aufzunehmen, dadurch gekennzeich-
net, daß es mindestens eine Zone (11, 12, 15) auf-
weist, die aus einem warmformbaren Material gebil-
det ist, welches dazu geeignet ist, nach der Zufuhr
von Wärme den Abdruck mindestens des vorderen
Endes (21) der Sohle (20) des Schuhs anzunehmen,
um das zwischen der Oberseite (8) des Brettes und
der Sohle des Schuhs (20) befindliche Volumen aus-
zufüllen.

2. Element (10) nach Anspruch 1, dadurch gekenn-
zeichnet, daß es dazu bestimmt ist, auf der Grund-
platte (2) der Bindung angebracht zu werden.

3. Element nach Anspruch 1, dadurch gekennzeich-
net,  daß es dazu bestimmt ist, auf der Oberseite des
Brettes angebracht zu werden.

4. Element (30) nach Anspruch 1, dadurch gekenn-
zeichnet,  daß es dazu bestimmt ist, auf der Ober-
seite (8) des Brettes angebracht zu werden und teil-
weise die Grundplatte (31) der Bindung zu durchra-

gen.

5. Element nach Anspruch 1, dadurch gekennzeich-
net,  daß es sich unter der gesamten Oberfläche der
Schuhsohle erstreckt.

6. Element nach Anspruch 5, dadurch gekennzeich-
net, daß es eine warmformbare Zone am vorderen
Ende und eine warmformbare Zone am hinteren En-
de aufweist.

7. Element nach Anspruch 1, dadurch gekennzeich-
net,  daß es im Bereich des vorderen und/�oder hin-
teren Endes und unter der Zone aus warmformba-
rem Material (11, 12) eine Zone (16, 17) aus steifem
Material aufweist, um eine gute Übertragung der in
Richtung des Brettes ausgeübten Druckkräfte si-
cherzustellen.

8. Element nach Anspruch 6, dadurch gekennzeich-
net daß es mindestens im Bereich der Ferse und
unterhalb oder anstelle der Zone aus warmformba-
rem Material (15) eine Zone (18) aus nachgiebigem
Material aufweist, um eine Dämpfung der von dem
Brett stammenden Vibrationen und/�oder Stöße si-
cherzustellen.

9. Element nach Anspruch 1, dadurch gekennzeich-
net, daß es mit einer undurchlässigen Schutzschicht
beschichtet ist.

10. Bindung eines Gleitbretts umfassend ein Element
gemäß einem der Ansprüche 1 bis 9.
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